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Abstract – Rhinocerotids (Mammalia, Perissodactyla) from the Orleanian of the
Garonne and Loire basins (France): biostratigraphical interest. Rhinocerotid fauna
from the Orleanian (MN3-5) of the Garonne and Loire basins are revised. Twelve taxa,
with seven asiatic migrants, are recognized and connected to the biostratigraphical con-
text. New correlations are established between both areas. Three rhinocerotid associa-
tions are characterized for the Orleanian of the studied basins. © 2000 Académie des
sciences / Éditions scientifiques et médicales Elsevier SAS

rhinocerotids / Orleanian / Garonne basin / Loire basin / systematics / biostratigraphy /
correlations / France

Résumé – Les faunes de rhinocérotidés orléaniens (MN3-5) des bassins de la Garonne et
de la Loire sont révisées. Les douze taxons, dont sept migrants asiatiques, sont ensuite
replacés dans leur contexte biostratigraphique. De nouvelles corrélations sont établies
entre les gisements des deux bassins. Enfin, trois associations-marqueurs de rhinocérotidés
sont caractérisées pour l’Orléanien des régions étudiées. © 2000 Académie des sciences
/ Éditions scientifiques et médicales Elsevier SAS
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Abridged version

The Garonne and Loire basins have yielded many
localities with land mammals from the Lower Miocene
[4, 19, 20]. Rhinocerotids are abundant and various, but
their stratigraphical interest has generally been neglected.
The Orleanian stage (MN 3–5) corresponds to major
faunal exchanges with Asia and Africa [28], which are
particularly evident on studied rhinos. Their systematics
and biostratigraphical record and implications are dis-
cussed below.

Abbreviations: G: Garonne Basin; L: Loire Basin.

Systematics

Order Perissodactyla Owen, 1848
Family Rhinocerotidae Owen, 1845

Protaceratherium minutum (Cuvier, 1822): Estrepouy
(G), Montréal-du-Gers (Béon 2) (G), Neuville-aux-Bois
and Chilleurs-aux-Bois (L), Artenay (L).

‘Plesiaceratherium’ platyodon (Mermier, 1895): Estre-
pouy (G), Neuville-aux-Bois and Chilleurs-aux-Bois (L).

Plesiaceratherium mirallesi (Crusafont, Villalta and
Truyols, 1955): Pellecahus (G), Montréal-du-Gers (Béon
1) (G).

Plesiaceratherium lumiarense (Antunes and Gins-
burg, 1983): Bézian (G), La Romieu-Soucaret (G),
Castelnau-d’Arbieu (G), Langhian Sables Fauves (G),
Baigneaux (L), Pontlevoy-Thenay (L), Faluns (L).

Diaceratherium aurelianense (Nouel, 1866): Mar-
solan (G), Navère (G), Montréal-du-Gers (Béon 2) (G),
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Les Beilleaux (L), Neuville-aux-Bois and Chilleurs-aux-
Bois (L), Artenay (L).

Prosantorhinus germanicus (Wang, 1928): Bézian (G),
La Romieu-Soucaret (G), Langhian Sables Fauves (G),?
Faluns (L).

Prosantorhinus douvillei (Osborn, 1900): ?Marsolan
(G), Pellecahus (G), Montréal-du-Gers (Béon 1) (G),
Captieux (G), ?Neuville-aux-Bois (L), Aérotrain (L),
Baigneaux (L), Beaugency-Tavers (L), Pontlevoy-Thenay
(L), Faluns (L).

Brachypotherium brachypus (Lartet, 1837): Montréal-
du-Gers (Béon 1) (G), Bézian (G), La Romieu-Soucaret
(G), Castelnau-d’Arbieu (G), Langhian Sables Fauves (G),
Aérotrain (L), Baigneaux (L), Beaugency-Tavers (L),
Pontlevoy-Thenay (L), Faluns (L).

Lartetotherium sansaniense (Lartet, 1848): Bézian (G),
La Romieu-Soucaret (G), Castelnau-d’Arbieu (G),
Baigneaux (L), Faluns (L).

Gaindatherium rexmanueli Antunes and Ginsburg,
1983: Beaugency-Tavers (L).

Hispanotherium matritense (Lartet in Prado, 1864):
Faluns (L)

Aegyrcitherium beonensis Antoine, 1997: Pellecahus
(G), Montréal-du-Gers (Béon 1) (G).

Conclusion

While Protaceratherium, ‘Plesiaceratherium’ platyo-
don, Diaceratherium and Prosantorhinus are autoch-
thonous, Plesiaceratherium, Brachypotherium, Larte-
totherium, Gaindatherium, Aegyrcitherium and
Hispanotherium are asiatic migrants: closely related spe-
cies have previous FAD in Pakistan and surrounding
areas.

The second locus from Montréal-du-Gers (Béon 2) is
compared to Artenay (basal MN 4), while the classical
one (Béon 1) is correlated with l’Aérotrain (Chevilly)
(middle MN 4), between Pellecahus and La Romieu. La
Romieu-Soucaret, Bézian and Baigneaux are contempo-
raneous. The Langhian Sables fauves de l’Armagnac are
compared to the Faluns de l’Anjou (MN 5).

Protaceratherium minutum-‘Plesiaceratherium’ platyo-
don–Diaceratherium aurelianense association character-
izes the MN 3–basal MN 4 span (Estrepouy–Artenay)
and Plesiaceratherium mirallesi-Aegyrcitherium beo-
nensis-Prosantorhinus douvillei middle MN 4
(Pellecahus–Montréal-du-Gers). Lartetotherium sansa-
niense-Plesiaceratherium lumiarense-Prosantorhinus
germanicus defines upper MN 4 and MN 5.

1. Introduction

Les bassins de la Garonne et de la Loire, dans l’Ouest
de la France, ont livré une multitude de gisements à
mammifères continentaux du Miocène inférieur à moyen
(Orléanien). Leur nature stratifiée en facilite le calage
dans la stratigraphie locale (tableau I) [4, 10] et de nom-
breuses corrélations biostratigraphiques ont pu être éta-
blies entre les deux régions [19, 20]. La Romieu (Gers)
et Pontlevoy-Thenay (Loir-et-Cher) sont d’ailleurs, res-
pectivement, les gisements types des biozones MN 4 et
MN 5 de l’échelle biostratigraphique du Néogène conti-
nental [8, 29, 30].

Les rhinocérotidés sont florissants au Miocène (nom-
breux sont les gisements qui comptent trois taxons et
plus) mais, si l’on excepte quelques travaux [9, 17, 24],
leur intérêt biostratigraphique a presque toujours été
négligé.

L’Orléanien (MN 3–5) constitue une période d’inten-
ses échanges fauniques, connus sous le nom de Probos-
cidean Datum Event [28]. Celui-ci correspond en Europe
à l’arrivée, en plusieurs vagues successives [33], de nom-
breuses formes asiatiques et africaines. Parmi elles, les
rhinocérotidés sont particulièrement bien représentés.

Ces renouvellements nombreux et fréquents sont pro-
pices à la caractérisation d’une succession des appari-
tions et des associations-marqueurs de rhinocérotidés,
objet de ce travail. L’étude porte sur des restes conser-
vés dans les collections du Muséum national d’histoire
naturelle, des muséums de Toulouse et de Bordeaux, de

l’Institut catholique de Toulouse, de l’université Claude-
Bernard de Lyon et du Natural History Museum de Lon-
dres.

2. Description systématique

Ordre Perissodactyla Owen, 1848
Famille Rhinocerotidae Owen, 1845
Sous-famille Aceratheriinae Dollo, 1885
Tribu Menoceratini Prothero, Manning & Hanson, 1986
Protaceratherium Abel, 1910
Protaceratherium minutum (Cuvier, 1822)
Ce très petit rhinocéros inerme est connu en Europe

occidentale de la base du Miocène au début de la MN
4 (Artenay).

Bassin de la Garonne : Estrepouy (MN 3), Montréal-
du-Gers (Béon 2) (base MN 4).

Bassin de la Loire : Neuville-aux-Bois et Chilleurs-aux-
Bois (MN 3) et Artenay (base MN 4).

Autres citations : Voir Antoine et Duranthon [2].
Tribu Aceratheriini Dollo, 1885
Plesiaceratherium Young, 1937
« Plesiaceratherium » platyodon (Mermier, 1895)
Bassin de la Garonne : Estrepouy (MN 3).
Bassin de la Loire : Neuville-aux-Bois et Chilleurs-aux-

Bois (MN 3).
Autres citations : Pont de Manne [31] ; Córcoles (MN

4, Espagne [26]).
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Plesiaceratherium mirallesi (Crusafont, Villalta et
Truyols, 1955)

Bassin de la Garonne : Pellecahus, Montréal-du-Gers
(Béon 1) (MN 4).

Autres citations : Can Julià (MN 4, Espagne [16] ; ?
Georgensgmünd (MN 5, Allemagne [36]).

Plesiaceratherium lumiarense (Antunes et Ginsburg,
1983)

Bassin de la Garonne : Bézian, La Romieu-Soucaret
(MN 4), Castelnau-d’Arbieu, Sables fauves langhiens
(MN 5).

Bassin de la Loire : Baigneaux (MN 4), Pontlevoy-
Thenay et Faluns (MN 5).

Autres citations : Bassin de Lisbonne (MN 4–5), Portu-
gal [6]).

Le genre Plesiaceratherium est bien représenté dès le
Miocène inférieur (MN 3) dans les collines Bugti au Pakis-
tan [34]. Cependant, les espèces de ce genre asiatique
(P. gracile Young, 1937, P. mirallesi, P. fahlbuschi [25] et
P. lumiarense) n’apparaissent en Europe occidentale
qu’au cours de la MN 4 [5].

P. mirallesi se distingue facilement de P. lumiarense
par ses grandes dimensions et la robustesse de son sque-
lette [16, 36].

« P. » aquitanicum (Repelin, 1917) de l’Agénien du
bassin d’Aquitaine [22] et « P. » platyodon sont des
groupes frères. Plusieurs caractères dentaires (aspect de
l’émail et de l’ectolophe, relations protocône–
hypocône) et postcrâniens (proportions, structures) leur
sont exclusifs. Ils sont, par ailleurs, absents chez les autres
acérathères, et notamment Plesiaceratherium. Dans
l’attente d’une prochaine révision systématique, nous pré-
férons cependant conserver ce nom de genre, entre
guillemets.

Tribu Teleoceratini Hay, 1902

Diaceratherium Dietrich, 1931

Diaceratherium aurelianense (Nouel, 1866)

D. aurelianense est considéré comme le dernier repré-
sentant de la « lignée » des Diaceratherium, connue
depuis l’Oligocène supérieur en Europe occidentale [9].
Pourtant, les caractères crâniens (proportions, morpho-
logie des nasaux, du pseudo-méat auditif externe, de la
crête sagittale), dentaires (morphologie, structures) et
postcrâniens (brachypodie, surfaces articulaires) en font
le groupe frère du genre Prosantorhinus Heissig, 1973.

Bassin de la Garonne : Marsolan et Navère (MN 3),
Montréal-du-Gers (Béon 2) (base MN 4).

Tableau. Répartition biostratigraphique des rhinocérotidés et principaux migrants dans l’Orléanien du bassin de la Garonne (en blanc)
et de la Loire (en noir). FAD (,) ; présence (·) ; LAD (_). 1–3. Associations-marqueurs de rhinocérotidés. G, bassin de la Garonne ; L, bassin
de la Loire. D’après [4, 7, 8, 10, 11, 14, 18, 20, 32].

Table. Biostratigraphical distribution of the rhinocerotids and main migrants during the Orleanian in Garonne (white) and Loire (black)
basins. FAD (,); presence (·); LAD (_). 1–3: typical rhinocerotid associations. G, Garonne Basin; L, Loire Basin. After [4, 7, 8, 10, 11, 14,
18, 20, 32].
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Bassin de la Loire : Les Beilleaux, Neuville-aux-Bois
et Chilleurs-aux-Bois (MN 3), Artenay (MN 4).

Autres citations : voir Cerdeño [13].
Prosantorhinus Heissig, 1973
Prosantorhinus germanicus (Wang, 1928)
Bassin de la Garonne : Bézian, La Romieu-Soucaret

(MN 4), Sables fauves langhiens (MN 5)
Bassin de la Loire : ? Faluns (MN 5).
Autres citations : voir Cerdeño [14].
Prosantorhinus douvillei (Osborn, 1900).
Bassin de la Garonne : ? Marsolan, Pellecahus et

Montréal-du-Gers (Béon 1) (MN 4), Captieux (MN 4 ?).
Bassin de la Loire : ? Neuville-aux-Bois (MN 3), Aéro-

train, Baigneaux (MN 4), Beaugency–Tavers, Pontlevoy-
Thenay et Faluns (MN 5).

Autres citations : voir Cerdeño [14].
Ce genre, caractérisé notamment par la fermeture sys-

tématique de la vallée postérieure sur P/2 et D/2, pro-
vient d’une évolution interne à l’Europe occidentale (voir
D. aurelianense). Contrairement à P. germanicus, P. dou-
villei, de dimensions supérieures, possède une main tri-
dactyle [35] et un sillon vertical sur l’entoconide des
M/2–3 et D/3–4.

Brachypotherium Roger, 1904
Brachypotherium brachypus (Lartet, 1837)
B. brachypus est probablement le rhinocérotidé néo-

gène le plus abondant en France, jusqu’à la fin du Mio-
cène moyen. Grandes dimensions, émail très épais, sillon
de l’ectolophide effacé, brachypodie et deuxième facette
distale ulna–radius sont autant de critères de reconnais-
sance.

Aprotodon fatehjangense (Pilgrim, 1910), connu dès
l’Orléanien basal (MN 3) en Asie [34], lui est identique
en tous points. B. brachypus est donc un migrant asiati-
que. En outre, le genre Aprotodon Forster-Cooper, 1915,
créé pour A. fatehjangense, doit être considéré comme
synonyme récent de Brachypotherium Roger, 1904.

Bassin de la Garonne : Montréal-du-Gers (Béon 1),
Bézian et La Romieu-Soucaret (MN 4), Castelnau-
d’Arbieu, Sables fauves langhiens (MN 5).

Bassin de la Loire : Aérotrain, Baigneaux (MN 4),
Beaugency–Tavers, Pontlevoy-Thenay et Faluns (MN 5).

Autres citations : voir Cerdeño [13] et Antoine et al.
[4].

Sous-famille Rhinocerotinae Owen, 1845
Tribu Rhinocerotini Owen, 1845
Lartetotherium Ginsburg, 1974
Lartetotherium sansaniense (Lartet, 1848)
Ce taxon, morphologiquement proche du rhinocéros

de Sumatra actuel, apparaît à La Romieu (MN 4). On le
rencontre parcimonieusement en Europe occidentale,
jusqu’au début du Vallésien [12, 23]. Le genre Larteto-
therium a été reconnu [3] dans le Miocène inférieur des
collines Bugti (base MN 3, Pakistan).

Bassin de la Garonne : Bézian et La Romieu-Soucaret
(MN 4), Castelnau-d’Arbieu (MN 5).

Bassin de la Loire : Baigneaux (MN 4) et Faluns (MN
5).

Autres citations : Miocène moyen d’Europe occiden-
tale [4, 12].

Gaindatherium Colbert, 1934
Gaindatherium rexmanueli Antunes et Ginsburg, 1983
Excepté G. rexmanueli du Bassin de Lisbonne et des

sables de Beaugency–Tavers, Gaindatherium est un genre
asiatique, très abondant dans le Miocène moyen des
Siwaliks au Pakistan [15, 25].

Bassin de la Loire : Beaugency–Tavers (MN 5).
Autres citations : Bassin de Lisbonne (MN 5, Portugal

[6]).
Tribu Elasmotheriini Bonaparte, 1845
Hispanotherium matritense (Lartet in Prado, 1864)
Jusqu’à la découverte d’une dent caractéristique dans

les Faluns d’Anjou [21], H. matritense était endémique
d’Ibérie. Cette prémolaire de Hommes (MN 5) est à ce
jour le seul reste extra-ibérique qui lui soit attribuable.

Bassin de la Loire : Faluns (MN 5).
Autres citations : MN 4–5 d’Ibérie [6, 26].
Aegyrcitherium beonensis Antoine, 1997
Le gisement de Montréal-du-Gers a livré plus de 500

restes de cet élasmothère primitif contemporain des pre-
miers H. matritense [1]. Une vingtaine de spécimens
provenant de Pellecahus viennent en outre de lui être
attribués [5].

Bassin de la Garonne : Pellecahus et Montréal-du-
Gers (Béon 1) (MN 4).

3. Conclusions

Ce travail a permis de reconnaître douze rhinocéroti-
dés dans l’Orléanien de l’aire étudiée.

Parmi eux, cinq sont autochtones : Protaceratherium
minutum, « Plesiaceratherium » platyodon, Diacerathe-
rium aurelianense, Prosantorhinus germanicus et P. dou-
villei. Tous résultent en effet d’une évolution interne à
l’Europe occidentale, pendant le Miocène basal.

Au contraire, les sept autres taxons apparaissent par
migration depuis l’Asie : des espèces attribuées aux gen-
res Plesiaceratherium, Brachypotherium et Lartetothe-
rium sont connues dans le Miocène inférieur (niveaux
corrélés à la base de la MN 3) du pays Bugti, au Pakis-
tan [3, 34]. Le plus ancien élasmothère, plus primitif
que Hispanotherium matritense et Aegyrcitherium beo-
nensis, y a également été reconnu [3]. Enfin, Gaindathe-
rium est présent dès les premières assises de la forma-
tion Chinji, toujours au Pakistan [25]. Ces niveaux,
parallélisés avec la MN 5 par Van der Made [27], sont
donc sub-contemporains des gisements européens à G.
rexmanueli.

Le tableau juxtapose, pour l’aire étudiée, les réparti-
tions biostratigraphiques des rhinocérotidés et des prin-
cipaux migrants durant l’Orléanien. Celles-ci permettent
d’établir une succession des gisements dans chaque bas-
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sin et de caler les corrélations de bassin à bassin. Le
gisement de Béon 2, sur la commune de Montréal-du-
Gers, est contemporain d’Artenay et situé à la base de la
MN 4 [18]. Il doit être distingué du gisement classique
de Montréal-du-Gers, connu sous le nom de Béon 1
(MN 4). Ce dernier est placé entre Pellecahus et La
Romieu dans la stratigraphie de l’Armagnac et corrélé à
l’Aérotrain (Chevilly). Les gisements de La Romieu-
Soucaret et Bézian (MN 4) sont assimilés [10] et contem-
porains de Baigneaux. Enfin, les Sables fauves langhiens
de l’Armagnac et les Faluns de l’Anjou (MN5), dépôts
littoraux résultant de la même transgression langhienne,
sont mis en corrélation.

De la sorte, trois associations-marqueurs de rhinocé-
rotidés ont été déterminées.

(i) MN 3–base MN 4 : Protaceratherium minutum,
« Plesiaceratherium » platyodon Diaceratherium aurelia-
nense (tableau). D’Estrepouy à Artenay-Béon 2 (bassins
de la Garonne et de la Loire), seuls des rhinocérotidés
autochtones sont connus. À Artenay comme à Béon 2
(Montréal-du-Gers), Protaceratherium minutum et Dia-
ceratherium aurelianense sont néanmoins associés à des

marqueurs précoces du contact Afrique–Eurasie, Gom-
photherium sylvaticum et Democricetodon) [18, 20, 30].

(ii) Milieu MN 4 : Plesiaceratherium mirallesi, Aegyr-
citherium beonensis et Prosantorhinus douvillei (tableau).
Les premiers rhinocérotidés migrants apparaissent ainsi
à Pellecahus [5], puis à Montréal-du-Gers. Cette faune
est pour l’instant limitée au bassin de la Garonne.

(iii) Fin MN 4–MN 5 : Lartetotherium sansaniense, Ple-
siaceratherium lumiarense et Prosantorhinus germanicus
(tableau). À partir des gisements contemporains de
Bézian, La Romieu et Baigneaux, le renouvellement est
complet. Cette association perdure dans les Sables fau-
ves de l’Armagnac et les Faluns de l’Anjou [4, 20] et
disparaît avec l’émergence de la faune de Sansan, com-
prenant Alicornops simorrense et Hoploaceratherium
tetradactylum [4, 19].

Brachypotherium brachypus, qui apparaît simultané-
ment à Montréal-du-Gers [2] et à l’Aérotrain [20], est
abondant dans toute l’Europe occidentale jusqu’à la fin
du Miocène moyen (ibid.). Au contraire, Gaindatherium
rexmanueli n’est connu qu’à Beaugency–Tavers et His-
panotherium matritense dans les Faluns de Hommes [20,
21].
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